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REVUE DE LA SEMAINE

Visite o»iciclle à -l colo d'agiicultuéo et -la fcermc wio-
dêle de Ste .lnie.- Comme on le verra par feà ddlibéra-
tions-du Conseil d'igriculture, en dlte du i l avril dni-
nier, que nous publions aujourd'hui. il a été décidé que
la visite de nos trois écoles d'agricult ire (celh. de l'As-
somption, de Richmod -et de Ste Anne), serait faite à

l'avenir tous les trois mois, sous Pautorisation spéciale
de l'honorable·cominissaire de lagriculture.

Nous avons appris avec une bien vive satisfactionï
que cette première visite officielle a été faite à Ste Aune,
vendredi dernier, par l'honorable commissaire de lPagri-
culture le Colonel Rliodes, accompagné du député mi-
iiistre de l'agriculture M. l'abbe A. Labelle, IMM. Auguste
Casgraiti, Auguste Dupuis et du secrétaire du conseil d'a-

griculLure M. Ed. A. Barnard. Ce dernier, ariivé Pavant-
veille, avait visité le lendemain, jeudi, avec la plus scr -
puleuse attention, la ferme du collège et l'école d'agricul-
ture.

Cette première visite faite par l'honorable Colonel
Rhodes lui-même, ténoigne hautement (le l'importance
qu'il attache aux écoles d':griculturel.et nous nous ci ré-
jouissons dans l'intérêt de ces institutions appelées à
faire un si grand bien parmi la classe agricole.

Au témuoigtîngC que nous en a donné le regretté M. Pi-
lote, fondateur de l'école d'agriculture do Ste Anne, et
si nous consultons eoioutre les journaux d'ngric'ulture de
la province publiés de 1848 a 1856, lhoniorable Colonel
Rhodes a souvent maùnifesté son extrême désir do'voir
l'enseigenment agricole introduit dans notre pays ; il a
pîuissannuent aidé M. Pilote i la fondatioi do l'école dl'a-
gricul ture de Sto Anne, non-seuleient par* ses conseils,
mnais encore par ses grandes liberalités, souvent riépétées,
Ci faveur de cette institution.

D'après les renseignemente qui. nous ont été dnnés,
cette première visite officielle de Phon orable conmissaire
de l'agriculture, si attaché.iu l'ensignemen t agricole tant
tléoi-iqie que pra tiqiue, nous .augurons fav orablemen t
pour Vérole d'agriculture. <le Ste-Anne; puisque, par une
visite minutieuse de l'école d'agriculture et de la ferme.
M.. le Colonel Rhodes a pi se rendre compte de l'a marche
et des besoins dW>cette institution, et qu'il saura lui four-



nir les moyens de faire le plus de bien possible, à tous les

m points do vue agricole.
.Comme cette visite nous paraissait avoir u caractère

strictement privé, nous nous sommes tenu à i éenrt bien
que nous eussions éprouvé une grande satisfaction d'-
voir o occasion de faire la connaissance de ceux qui ont
mission spéciale de promouvoir les intétêùâ de I'agrieul-

. turc et dCe la colonieation.

.Féic duvénéré supéricur du Colleg de Sainte-Anne, Fon-
seigneur Ohai'les-E douard .Poiré.-Mercred i soir, 22 mai.
les élèves du Collége de Ste-Anne célébraient avec éclat
et le plus brillant succès la fête de leur vénéré supérieur,
monseigneur Charles-Edonard Poiré. Un grand iionibre
dc prêtres amis de cette institution ou anciens élèvesnon
moins attachés à ce collège, assistaient à lafte, s'associ-
ant de coeur au tribut le reconnaissance h leur vénérable
doyen, Mgr Poiré insigne bienfaiteur d'une maison qui
sait rendre du si importants services à la religfon *et à la

patrie L'auditoire comprenait en outre grand nombre
de laïques distingués que Ie collège de Ste-Anne s'honore
de compter au nombi e de ses anciens élèves, par les ser-
vices diî.tinguîés qu'ils rendent au pays dans les différents
états qu'ils exercent ; tous, nous ni'en doutons pas, ont
pu témoigner que les élèves actuels de cette institution,

par un travail ardu et une constante applicatiou à l'étude,
savent se rendre dignes de leurs devanciers.

A l'appui, nous ne saurions mieux faire que d'emnpruîn-
ter quelques extraits des comnpte-rendus de cette fête,
dûs à M. le Dr N. E. Dionne et à l'hoiorable M. Louis-
Philippe Pelletier.

Voici ce qu'écrit M. le Dr Dionne, daus le Courrier du
canada :

" La fête du supérieur est un des jours qui font époque
dans la vie collégiale. Mais quand ce supérieur a consa-
eré près de quinze a nées d'une longue carrièî e acerdo-
tale à gouverner un collège d'une main ferme et habile
à la fois ; quand ce supélieur a employé une notable por-
tion de ses biens à l'oeuvre de l'éducation de la jeunesse;
quand enfin, cet lioime a pu fiire assez de bien à line
institution pour mériter d'être nomné le second fonda-

teur, cette fête rovêt un caractère spécial de gradeur et,
de solennité.

Telle a été cette année encore la fête du véné' é pi élat
que la Providence dains sa sagesse a placé vin tête du
beau collège de Sainte-Anne. Mgr Poiré piéside depuis
plusieurs années aux destinées de cette maison déjà vé-
nérable par l'age, puisqu'elle est devenue sexagénaire
avec m89. Nous sommes déjà loin le l'humble école <le
M. E. Chartier avec tu petit groupe d'étudiants, et de
son fondateur le regretté M. Painchaud, dont le nomii e.st
resté synoiyie de bienfaiteur de soi pays. Les Mailloux,
les Gativreait, les Pilote, les Lagacé, les Buteau ontquit-
té tour à tour cette terre d'exil après avoir recueilli
la couronne d'immortalité dite à leur noble dévouement
à la causc éducatrice le l'enfance. Seuls de tous les atm-
ciens supérieirs, Màl. Andié Pelletier et Cli Tritdelle
sont restés debout applaudissant aux succès île ce collège

pour lequiel ils oit fait de si nombreux saerifices. Monsei-
gneur Poiré vient, ou dernier lieu, continuant sans con-

teste la; chaîne des hommes rema-quables par leur
science et leurs vertus et qui se sont. succédés comme su-
périetrs di Collège de Sie Anne. Anii dévoué de l'en-
f ince, bienraitetr insigne le l'éducation; Mgr Pöiré ne
se cache pas de déclarer que plus il avance dans sa *car-
riète, plus il est heureux d'avoir travaillé à la prospérité
d'une instituilon qu'il aime à l'égal de son A lma iater. -

" Que d'émotions suaves nous avons ressenties en
écoutant li lecture de l'adresse de félicitations et de bons
souhaits présentés à Mgr Poiré, par uit des élèves, dans
cette circonstance ! Reconnaissance dans la bouche de
l'élève parlant ni inom dle ses confrèi-es : mais surtout de
reconnaissance dans toits les .cours, partagée aussi par
les anciens élèves, ecclésiastiques et ilïcs, venus de
toits côtés pour joindre.leurs hommages à ceux d eleurs
cadets.

I Une séance académique de la Société Saint Thiouas
il'Aquin, a couronné la première partie lu programme
de la fête. Cette associ'ation littéraire est destinée à dé-
velopper le goût de l'étude ehiez les élèves du cours clas-
sique. Un nombre plus ou moins grand de devoirs sans
faute, inscrits dans un Caithier d'honuiewr; donne le droit

-ux élèves de devenir membres de l'Académie à des titres
divers ; il y a des aspirants, des candidats et des acadé-
miciens. 254 devoirs immaculés ont et l'honneur d'être
eiri-gistiés au livre d'or depuis la dernière séance (19 dé-
ceibre 188). Ce ré.tultat prouve surabondamment que
ceux qui nous ont suivis dans la carrière collégiale pro-
fiuent mieux que leurs devanciers des enseignements
qu'on leur donne. Parmi les élèves qui ont obtenu la plus
belle mention, citons : MM. E. DeChiène, O. Martin, R.
Sasseville, Eug. Pelletier, G. Castonguay, élèves de Phi-
sique ; Allyre Roy, Hermiand Pelletier, Etmile Martin,
Armand Proulx, élèves de Philosophie; Albin Thériaùlt,
Aug. Boulet, Alp. Linglais, élèves de Rhétorique; Chs
Dupont, Cléoplias Giroux, Nnp. Talbot, Wenceslas Si-
mard, élèves île Belles-lett res ; Hoî ace Pelletier, Geo.
ltobiciîitmd. Emile Hiludon, élèves de Versification ; Jules
Gervais, Aiéiée Bernier, L. Kildon, Geo. Pelletier, G.
Michîaud, I. Gignac, élèves de bléthode."

Voici les noms des é!êves qui ont été promus pen-
dant cette séance aux grades de l'Académie St-Thomas
d'Aquin :

AZpirants : MM. Allyre Roy, Emile LeBon, Joseph
Cliaiberladii, Napoléon Talbot, Jiles Gervais, Georges
Michauid. Atédée B3ernier et Luulger Hudon ;

andidats: MM. Isane Tlhéitiult, Charles Dupont,
Wenceslas Siiard, Horace Pelletier, Emile Hudon et
Georges Robiclaud;

Académiciens: MM. Odilon Blanchet, Cléophas Giroux,
Eniile Langlais et Joseph Lemieux.

Liste des mlLembres actuels de l'.Acaîdiémic St Tlioias
d'A.qun .

.Acadumicin's : MM. Elzénîr M. DeChène, président ;
Eme li Hamelin, vice-présiient; Albiin Tiériault, secré-
taire; Eniîe Martin, assistant secrétaire; Armand Proulx,
scrutateur ; Alplionse Laiglais, censeur ; Olivier Martin,
EugènePelletier, Robert Sasseville, Pierre Lamoutague,
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Hernana Pelletier, Atgusté Boulet, Ouilon Blanchet, l'esprit (les tiuciens élèves.
Enile Langlais, Cléophas Giroux et Joseph Lemnieux. C'est là qu'ils sont venus, .u début de leurs études,

Cnidats M M. haae Thériailt, Elzéar Cliesnel, Chs encore looit émus dls embrassements maternels, juvo-

Dupont, Venceslas Sinard, Horace Pelletier, Emnile Hu- quer l'Esprit Saint pour le succès do leurs études. C
don et Georges Robichaud. dl là qu'ils sont partis, après le elint di 'le Delon, clôtu-

Aspirants : .M. Allyre Roy, Ernest Vézina, Mazenod 1 mut leur vie dll pour aller suivre dans le monde
Pelletier, Josepli Rouleau, Enile LeB3on, Josepli i:îiu- la vuie de lurs destinées. Au inlîhu de cette lte déli-
berland, Edouard Martin, Philéas Montminy, Napoléoi cieuse, de ce gand coiigé si bien accueilli, comme in la
Talbot, Jules Gervais,. Georges Michaud, Amuédée.Ber- fais:itautrefois, sous ces arbres Séculaires dont les ra-
nier et Ludger Hilon. ieiux abritèrent tant île dont l'ombrage

La seconde partie du progranmne le la séance comnpor Couvit lus fronts, souciî'îx de nos premiers uhagrins ou
tait une tragédie en cinq actes RDBouard le confesseur ; ravon2îîts <le notre J>lîîs fîalîclîu gaielé, de ces

musique et chant. pendant les entr'actes. Voici ce qu'écrit murs pavoi.és ut rajeniis, on ne su défend pas de rajeu-
à ce sujet, dans La Justice, Yhonorable M. Louis Pelle- niraussi pour apprécier de plus loii les.bieiîfaits du tulles
tiern:

Le théâtre, au collège, semble quelquefoisun peu dé- Qu'il nous soit pemnis de féliciter les directeurs et

paysé; on ne s'improvise pas acteur d'u n'omient à les professeurs lu Collége Ste Aine sumla prospérité de
l'autre, et partant nous n'avons pas lhabitude de deman- lur institutioiî, sur la bulle fûtu qu'ils ont donnée en

der ni aux forts en thèmes, ni aux philosoplhes, ni aux l'honneur de leur digne supérieur ; Messiurs les acteurs

savants en herbe, d'entrer dans leurs rôles commes s'ils et les iiitsiciis sii: le succès (le leur soirée;

concouraient pour uni engagement convoité, ou du les MM. les profesmis ie iisiqiue Truiblay ut Lesard sur

créer pour qu'ils restent un peu persolnuels. Mais quand, iioiumphe dls groupes spéciaux qu'ils ms-
au pied levé, on a pui devenir des personiages aussi frali- tisixît et dirigent.
pants de réalité, aussi vécus qae Edouard le confesseur Puissent de seniblables réunions se répéter long
et Alfred, par M. Emuile Hamnelin et A Roy, on peuitze fé- temps, à l'neur du collège Ste Aine.
liciter à boi droit d'être merveilleusement doué dii ta-
lent de la parole. M.-Allyre Roy a joué son rôle difficile Ce7ébratio. Îl nofreféle nul iuîîale à Quéec, ct iuaugmt-

d'une manière admirable; et M. Haimelin a remiilorté 1 d nionif.NOi sommes heu-

une véritable victoire tait gie au' dénoneiment de la

pièce que par la manière dout il ajoué. Au grand thîéâtre, iiaf (erîlière, à a rénion du comité le la société
on dirait que le reste de la tronupe (MM. E. Martial, J liste du Quiébvc de lu pas célébrer notre

Roulean, C. Dupont, A. Caron, Mazenod Pelletier, E. Hu-

don, W. Simiard, W. Talbot), a pmarfaitemenlt soutenu les g irod inOi

principaux acteurs. Aux aplaudismens de ai du teri edie Saint-Sauver, até ctrema-

on a pu comprendre qu'il fut véritablement étonné d'un déc, 1 la Sollicitaion d'at grand nombre de citoyens le

succès sur lequel il ne se croyait pas en droit de comxptetr.

" La fanfare du collège, sous lit direction de M. l'abbé

L. Tremtblay, et la société chorale Ste Césite sous la di- Voici les résolutions qui oiitétéadoptées àalerénion

rection de M. l'abbé Louis Lessard, n'en sont pas à leurs du Comité de de la Société Sint-Juan-Baptiste de

premiers succès. Nous pouvons affirmer, sans crainte, Québec-

qu'il serait difficile du trouver darns la province, à pro- Il Que le coualité de la société St Jean Baptiste de Qué-

portionîs et a conditions égales, un chlour imieux formisé bec ayant pris coi tiuication diio requètepriaxit le Co-

que la société Ste-Cécile du Collège Ste-Anne. inité de mégie de notre souxutu de prendre du nouveau eui

SLinterprétation des choeurs de Laurent de Rillé, avec coiisidératiui la célébration (le la tt nationalole 24jin

juste observance -des nuances, avec mine coimpréhension prochain

parfaite des beautés et des originalités de la partition, considérant que, d'après les rçts, l'un

n'est pas toujours facile, nime toujours possible pour de des plincipaux obstacles -â la Célébration disparaît parce

simples élèves en solège. Oin les chiante . presque dans que notre société reçoit l'assurance ut la garantie qué les

tous les collèges, ces choeurs, et sauf à la sociéé.Orpéo- dépenses à ecou ir srot Cuvtes ir la Souscription

nique du sémllinaire de Québec, dont il nous est doux d'é- qui su ioursititactuelleiit, sans nuirc à lasouscriptiou

-voquer le SOuVeIir, -où les initerpiête-t-on d'ue façon CII faveur des incendiés (lu St-Sair

aussi parfaite qu'au col ège de Ste-Ailino Cozii(OuIriiit de plus que I<tru société a lieu le croir

C'est aux morceniix de Laurent do Rillé que lechoeur que le succès glu la léte est assuré, ciLn-seuleiniurt a

Ste-Cécile S'est formé, illais oui sent que ses <eibleos sont (le vie fui, is aussi le l'tiflience dls visi-

naintenanut pîéparés à tous les genres; ils 'nous PonIt teurs atuentlus à Québec pour le 24 juin prochtîin.

prouvé t'il leurs. Vu l'impression l'opinion Publique laute.

. " Le lendemain matin il y eut messe avec chant et lmu- tent iumaîifestée daitiii sens f;gvorablu à la célébration

sique, à la vieille chapelle du éolloge. C'est dans ce Signe- de la tane,

tuRire véniérd que lea souvenirs xeviennett cil foule Le comité d régie de la société Saint-Jean B tisét
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décide et il est résolu
" Que la société St-Jean Baptiste célébrera le 24 juin

prochain la fête nationale des Canadiens-frnîçais en fai-
saut l'inauguration solennelle du monuuent Jaeques-Car-
tier tel qu'il avait été résolu dle le faire avant le désas-
treux incendie de St-Sauveur. "

Cette résolution est adoptée à l'unanimité.

M. le président engage les inembres des sons.coimités à
se réunir au plts tôt, afin de préparer dignement lacélé-
bration de notre fête nationale.

On décide d'envoyer incessamment les télégrammes à
toutes les sociétés des Etats-Unis, les invitant à assister
a1 notre célébration, annonçant que la fête Saint-Jean
Baptiste sera célébrée à Québec. le 24 juin prochain, tel
qu'il avait été décidé avant l'incendie de St-Sauveur.

Bref les membres du comité de régie se montrent pleins
d'enthousiasrbe et sont décidés .1 faire l'iupossible, pour
que la fête des Canadiens-français soit célébrée dignement
cette année à Québec.

Compagnie de milice scolaire.-Nou s apprenons que l'lo-
norable ministre de la milice, Sir A. P. Caron, a autorisé
l'organisation de deux nouvelles compagnies de milice
scolaire. L'une de ces compagnies scolaires sera formée au
collège le l'Assomption; l'autre au séminaire de Québec,
et se recrutera parii les externes (le cette institution, les
élèves pensionnaires ayant déjà leur compagnie.

A plusieurs reprises, depuis 1863, le collège de Ste-
Anne compîltait aussi sa, compagnie de milice parmi les
élèves de cette institution, le département de la milice
payant lui-même les frais d'un sergent instructeur de l'ar-
inée régulière. Nous disons à la louange des élèves de
cette institution, que plusieurs ont profité de cet avan-
tage pour se créer une carrière militaire ; dlu moins à
l'égard de quelques-uns qui ont figuré ou figurent encore
avec avantage ldans les cadres de notre milice volontaire.
Nous citons de mémoire les colonels G. Anyot, J. B.
Amyot, Fraser, Hulon; le major Têtu; les capitaines Lau-
glais, Rossignol, H. Têtu, Ernest Ouellet, et le lieuteuant
Osear Pelletier (Batterie B), qui s'est distingué par sa
bravoure au Nord-Ouest, et en dernier lieu au déplorable
incendie de St-Sauveur. Grace à un ancien élève du Col-
lège de Ste-Anne. le Capitaine Alfred Pot viii, la paroisse
de Ste-Anne a fourni depuis nombre d'années, une coin-
pagnie volontaire (No. 1) au t8e bataillon) q-ii a toujours
liguiré avec nu grund avantage dans le. lilfrCts exer-
cices de camupeient. Le plus grilul nombre cde volontaires
se recrutaient parmi les anciens élèves, du Collège, qui
avaient, été initiés aux exercices militaires (lais cette lits-
titution. Le capitaine Potvin a fait preuvo de grande
coinniaissance de l'art militaire contne instructeur au Col-
lège (le Ste-Aune en 86 et en 1887. Quoiqu'il aitaccep-
té cette charge avec l'anîtoiisation dicu dépai tement de la
-Milice, nous regret tons qu'il nt'ait reçu acunte reuné a-
tion cde ce dépaioenit, pour ces exercices donnés de sa
part avec tant, de dévoetiennt.

Nous verrions avec plaisir la continuation de ces exer-
cises militaires au Collège de Ste-Aune.

Délibéreiatioiis du Conseil d'agriclture
Copie du rapport d'un comité de l'honorablë Conseil

Exécutif en date du 25 avril 1889.

.Approai.apar. le Lieutenant- aomierncur
l 26 avril 1889.

No. 192. Sur l'approbation de certaines résolutions du
Conseil d'agriculture.

L'honornble Commissaire de l'agriculture et le la co-
Jonisation, <ians tti mémoire cn date du vingt-cinq avril
courant (1889), recommande l'approbation des délibéra-
tiolns du Conseil d'agriculture de la province de Quîébec,
passées aux séaices des onze et douze avril dernier, et
dont copie est annexée au susdit mémoire, moins toute,
fois la résolution concernant la garantie pour ilix ans de
l'octroi nu Collège Vét érinmaire cde .lontréal, dont 31. Mc-
Eachran est'le ptiicipal, et au Collège Vétérinaire de
Québec, le gouvernment désirant laiss-r à la Législature
toute latitude possible d'accorder ou de refuser tels oc-
trois ou natres semblables.

(Signé) GuSTAvE GRENIER,
Greffier Conseil Lxécntif.

Vraie copie certifiée,
(Signé) GEORGEs LEcLJaREL

Secrétaire Dépt. Ag. et Col.

DÉLIBÉRATIONS DU CONSEIL D'AGRICULTURE.
sEANCE DU 11 AVRIL.

Présents: l'honorable Colonel Rhodes, Commissaire
de 'agricilttire, les honorables MM. Ouiimet et Dionne,AM. llackvood, Casavanr, A. Casgrain. DeBlois, Gibb,
Guilbault, LeSage, Lussier, Marr-an et, Tai te.

Prémidence (le 1llon. Coloüel Rhodes : Le procès-ver-
bal de la dernière assemblée (18 juin lc88) est lu et ap-
pirounvà.

Le secrétaire donne communication des lettres d'ex-
cuse de JHon. M. Joly et de M. Lemire, qui ne peuvent
se rendre à cette réunion.

Le Conseil procède aux élections de ses officiers et des
Comités. L'IHoen. Col. Rhodes vice-président du Conseil,
est non01îuné pî ésideit, (sur division).

L'Hou. Géd. Ouimet est nommé vice-président (sur di-
vision).

Comité Exécutif: Les HHI. M. Rhodes etJoly, MM. Ca-
savant. Guilbault, LeSage et Marsan.

Comité des écoles : L'Hon. Outimet, MM. Blackwood,
Casavant, Casgraini (Eug.), LeS.ige et Tarte.

Comité <les Sociétes fruitières: L'Hou. M. ]Rhodes,
MM. Gilbb, E. Casgrain et Lussier.

Coi•ié l jourlnal et de sa diffusion: Hon. M. Ouinet,
MM LeSugt- et Tarte.

Résolu que
Le Conseil Exécutif soit chargé de préparer les règle-

inenits a recommander pour le prochaim concours provin-
cial des terres les iiiienx tenuts et aussi une série de
quest ions à1 soumettre aux membres des sociétés d'agri-
culturc à ue assemblée spéciale de paroisse.-Approuvé.

Résolu que
Le comîiné de la visite des écoles soit chargé des'ext-

menm pi éliniaiiires à lentrée les élèves dans lés écoles
vétérinaires et qu'il ait le pouvoir de se faire représenter
par titi délégné.-A pomvé.

Le cmit é les écores recommande. 1o. que sur le 10 020desti..és par la loi au Conseil d'ngtienîture sur les octi·ois
volés aux sociétés d'agriculture, la balnice "due anr-
écoles du 'Assomptiou e Ste-Anne, soit payée au-pilùs
tôt.
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20. Il recomnande die plus, sur le rapport du socri·.
tairé du cunseil. là paiement de*ce qni est due à1 l'école
de Rielmond, pourvu qu'à l'ave::ir les régiet< du
cohseil ant sujet des écoles. soient exécutés à la lettre
3o. que la visite ces trois écoles soit falite à l'avenir tons
les trois mois sos 'antorisation spé-ile dti Commnis-
saire, avant le paienient du quartier. de manière à en-
courager écoles et élèves à faire le mieux possible.-Ap-
prouvé.

Le coinité chargé dle faire unl rappor-t fur P'à-propos
d'ouvrir un livre dgl généalogie :dles chevaux canadiens
fait rapport 10. Que la doe iière exposition proviniciale de
Québec, en 1887, a dû éonvaincre les plus incrédlules que
la race des chevaux canadiens est loin d'être éteinte; 2?.
Que de. l'aveu de tons. c'est cette race qui convient le
mieiix à notre pays ; 3o. qu'il est possible de la régénéi er
et d'en faire une spéciailité précieuse pour les éleveurs
de notre province. Il recommande en cotiséqteuce avez
instance que tel livre soit ouvert sans retard.-Approtivé.

Il est resolu que la comimtission du livre de généalogie
du bétail canadien soit également, chargée d'otiviir titi
livre de généalogie de chevaux canadiens. MM. r. J.
Tarte et·A. Casgrain sont adjoints à cette commission,
laquelle devra fiire toits les règlemints iiécessaires à
ltouverturedu nouveau livre. se.basant. peur cela sur les
règlements-mutatis mutandis-du Stiuke Book de la ric
Boulontaise. Cette comnuission teçoir, instruction d'é-
tendre à deux années, de ce jour, les entrées gratuites
dans le livre du bétail canadien.

11 est résolu sur division, qu'à lavenir, une classe spé-
ciale'soit ouverreaiu bétail eanndien enregistré dans cha-
cine des expositions de comté ile la province, et que les
sociétés reçoivent instruction de se conformier sans re-
tard'à ce règlement.-A pprouvé.

Le comité des fruits fait rapport que les sociétés d'lor-
tiéulture de Shiefford. Brome, l'lslet et Abbotsford se
sont'conforniés aux règleniits du conseil, et recomn-
iande que l'octroi annuel dû à ces sociétés pour 1888, le

$1i0O,00 à chacune soit payé avant. leur exposition, pour-

tout à fait piopie à la reprodiction.-Approuvé.
Le conîseil rcuoiimande u guvernemnt l'établisse-

mnCit d'un butre i de statistiques agricoles.-Approuvo
lim:imomvilent.

Le Conseil rccominanile qu'à l'avenir l'exactitude des
doeunuetts trainsnis par les sociétés au Conseil soit affir-
tuée par déclaration solennelle.-Approuvé.

Èt le Conseil s'ajourne.
Vraie copie.

ED. A. BAuAunD.
Secrétaire du Conseil d'Agriculture

Copie du rapport d'un comité de l'honorable Conseil
Executif en date du 26 avril 1889.

Approuvé lar le Lieutenant-Gouverneur
le 26 avril 1889.

No.201. Sur l'approbation le certaines délibérations
du cuon<eil d'agr iculittre.

L'honîrable Commissaire de l'agricnlture et de la co-
lotiisation, dans un iémoire ci date du 26 avril dernier
(1889). reconiniande l'approbation les délibérationm% du
Cotiseil d'agriculttire de la province dle Quélec, adoptées
à sa séance du 12 avril dernier (1889), et dont copie ac-
compagne le dir niémoire, à l'exception de ce qui con-
cerie la demitande lu seérétaire de la société d'agricul-
titre u(l cotmité (le Chicout.imi, le délai pour payer loctroi
étant expiré depuis longtemps cette demande ne pouvant
être prise en considération par le Conseil dlagriculture.

(Signé) Guaras GutuNinn,
Greffier Conseil Exécutif.

Vraie copie certifiée.
(Signé) GEOuGE LECLIluIE,

Secrétaire Dept. Ag. et Col.

Délibérations du Conseil d'agriculture à la séance
du 12 avril 1889.

prouvé. Derant faire 8itile à celles souinises at liettentanit-Gouve•-
M. Blackwood fait rapport qu'il était présent, avec cur en Conseil, hier, le 25 avril dernier.

l'Hon. Commissaire de lAgriculture, aux exaieis de fins La requête de J. C. A. Boelk et al, contenant soixante
d'année du colDège vétérinaire de Montnéal, dont le Dr e n signatures (les paroissiens de St-Ignae de Nomi-
McEachran est priniipal. nîingue de lAnnonciation, de La clute-aux-Iroquois et

Il est résolu que la requête de ce collège de s'aflilier à de La Conception, du comté dOtawn, demisandant de se
à 'Université McGill, et demandant que l'octroi a cette formuer enI " Société d'agriculture No 2. Division B du
école lui soit garanti pour dix ans, ain d'elrectuer cette Comté d'O tawa " esL appronvée.
affiliation, soit recommandé an gouvernement par le con!î La, requate de D. W. Grignon et al contenant cent
seil, et que la imêie laveulr soit accordée au collège vét- .Vingt-cinq signaitures, <les paroissiens des huit paroisses
rinaire de Québec.-Approuvé. 1u nord d1e St-Jé' éme demî.uîdat dc former la Société

Le comité exécutif prtocède à l'examen des progranmmes d'agriculture No 2.,du comté de Terrebonne est ap-
dés sociétés d'ngriculture-et le conseil s'ajournei à demain, prouvée.
A 9hrs A. M. La reqnte du révérend M. Prevost et al contenant

sANCE Du,12 AVRIL, 189. quatre-vinigt-sept signatures des paroissiens (le St-Jean
Le conseil se réunit à 9 hrs. A. M. de Matha, de Ste Emntuélie et de Stôme, s'engageantà
Présidence de Pon. Col. R odes. Sont présents les obtentir environ trois cents membres à1 une notvelle so-

mêmes qu'hier, moins M. DeBlois. Le Comité Exécuti' ciété d'agriculture dans le Comté de Joliette, tant dans
recommande que la Eociété<de feanharnois soit dispensée les trOis paroissis ci-ltt nommées que dans*celles de
du concours des terres afin de l'aider à rebitir ses cois- St-Alplhonse et le St l Béatrice et demandant la pernuis-
tructions détruites par lui cyclonte Pannée dernière, et siCin de s'org.aiser lég.lemeînt sous le titre de Société'
que toutes.les autres sociétés <i'agriculture dle cette pro- d'agricliture N<o 2 dit Comté le Joliette est.accordée,
vince aient à se conformer aux tèglemllenlts du coliseil 11 pur-vuI qsue ceite nouvelle société se confriúie aux exi-
sujet des concours des terr s les itiux tenues. afin de genees de< la loi.-A ppronvé.

prépater le contcour s provincial qui dit avoilr lieu l'ai, Le Conseil ayant pris connaissance de la renqilte du
proclhaitn ; niais il sera loisible aux so'c;étés du remplacer Secr écaire de la Socié é No:3. lu Comté <le Chicoutimi,
cette année le concoturs du comté par les cotncours le pa- denmandant que les octrois poir les sinuées 1886 et. 1887
roisses potu les tertes I mietx t entes.-A pyronivé. soient, maintenant payés à cette société bien qu'elle t

Résolu qu?à l'avenir aucun prix en argent IU sera :e soir, pas coifortiée à la loi en ce qui regarde les • Rap-
donné à un étalon, dlns- les expoe.itiois et les concours ports Annuels et Jintls et Comptes Il et antres documents
d'étallons à ioins de pi éseuter un certificat signé par ut'elle aurait dû tinnitsmiettre annuellemteit. Le Conseil

iédecin vétérinaire diplôiméque tel- animal est sain et ordonne d'informer- cette Société -que les oétrois eAi-

........................................... . . ., .

....
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GAZETTE DES CAMPAGNES

nées 1886 et 1887 ne sont plus à la disposition le ce Cén- labourer quelque temps nprès la plantation sans courir le
seil. .risque de se voir foreé d'nirroseýr, opération inutile àla-

Quant l'octroi pour J'année fisrle nctelle (188S). il qnelle n. ne dloit aviir recours que lorsqu'il est absolu-
pourra, lui être payé avant le 14-1r juillet prochainî ; pour- iment indi-pensable à la reprise.des plantes, tandis qu'a-
vu que les docinienits exigés par L loi soient transmis à ve.c le labour diauoin e on sait que le sol se dessèche
ce Conseil sans n)onîven.Iux retards.-Approuvé. beaucoup plus lentemenit et que si on a la précaution de

Le Conseil nynit pris coiinqissance de plusieurs re- (le herser puis bien roler le terrain avait de commen-
quêtes de Sociétés d'griculture dans le District de Qué- cer la plantation, nous aurons certainement une frai-
bec deniandant d'employer tout Poeiroi de cette année à cheur suffisante pour assurer la reprise <lu plant sans
ces Sociétés, pouir Pachat des grains <le semence : Ce avoir recoirs à l'eiiuiyinte besogne, souvent même dan-
Conseil croit devoir refuser ces demandes. et recoin- gereuse, de Parrosage.
mande à toutes les sociétés le lt Province du se con'for- Deuxièmne question.
inter aux règlemnts dît Conseil. surtont en ce qui a rait Je crois une vieille prairie de 15 ans suffisamment
aux Concours les Tuîrres les mieux tenuîe, soit dle conité, icle, cependant une addition de 10 charges <le fumier
soit de paroisses. afnll que cha'lcine de ces sociétés sî' pré- nxquellesj'ijouterais quinze à vingt minots de cendre
pare de .on îuiieux :tt GradIt Connoins Provincial qui nu- de bois non éteinte: à léfaurde cendre, mêitelquantité de
ra lieu l'an prochain, en vertu le l'a-te pasé à cet effet chaux vive, sinon 400 â 501) lbs le phosphate, donnerait
A la dernière session du Parlemnenît Provincial. la ineil.'ure et la plus considérable réc'lte imaginable.

S . .l vaudrait mieux appliquer ce fumier à l'automnevEne Copie. td. A. B nNAnD. avant le labour de la cendre, chaux oit phospuhaate devrait
Secrétaire Cois. d'agriculture, etc., etc. être répandue sur la terre labourée, aussitôt que possible

au printemps.
CULTURE DU TABAC. Je erois la potasse un engrais nécessaire, sinon indis-

pensable pour le tahne, et si l'on su sert de miers de
.7xtrait du " Journal d'Agriculture, Il lespèce bovine ou autres reconnus froids, il faut de toute

nér.o du1 mois d'arril. cessité fitire usage d'narais artificiels contenant les
.uproprites chimiques indispuensables a l'alimentation de

la tige corinte li fte uille <lu t abac.
St-Jacques, 15 mars 18S0. · (Cepeîîlant, de tous les engrais connus, je ne sais rien

Ed. A. Barnard, Ecr, le mieux, rien <le plus riche quie les gros4es tiges de tabac
Sec. Cons. d'Agricultue réliandus sur le sol et brûlées inmmîédîitenient avant la

onier,-V toure uscliarepn plantation au printemp : car outre les. piopriétés ferti--
iqusiuestions treoatveesàus cule piula ronbe. Jx lisat les de cet te cenid e. que contient ia tige du. tabac, laquelquîes qîî<'stioiis relatives à lanculture Ili tabac. Jue <lialouit initense pitluitu par la e<îiibuistioit de ces grosses

poIIiais mTe borner a répotndre seuleient aux que:tionst1 tCie n.11oîii eret de détruire i ebuioneî les larves
gua vous ie posez à nis votre lettre. En m'eni teilTnant à tis aêour vrgris (qeil'et de dét.ruir o .s)uimment l are
ces questions. je satisierais à votre deaii.ie mais nyant ioîic"s sms le sl g ct c r)nmee ser moy4
été à même le eittiver cette plante sur uie iaussi vnsie o est certainemnt le plus sûr moyen

cet le protegir les plants contre les ravages dut ver. A dé-échelle <'t céla poi.t ui.eprec personneî<lle. 
.0'l:ll Jaalois lien pourm guiern s si fat le tiges <le tabac. je conîseillernis de répandre de laplrens n prne 'dre, is ls oinà oer et leus p:ille, des branches sèches minêe sur le sol, les y laisserpésporios â pruri-., *je m eétais conuvausin , qa leux oit tr<is jours puis y mettre le feu. Le ver gris ie

cino celui qun nous iînupo touns à gi anîd frais des Etats- sort de terre polur roger que lorsque la terre est traîhe;
Unis. en suivant du pi ès les travaux uiiltiples que cette or cn ' Couvrant le so<l d'iie cuche'de tiges de tabac, de
plnte e en ri it de plus es tantx toultipes ieigecee pailles ou le b atiches sèches, la terre c recevant paspt tte exige, et nd, vins es y iTanketeit Ete s l'ite-l!iglce . ayis duli soleil reste fraîche, le ver gris en profiteet pareoi <le j'is voisints ler Ycores. Et cpest dfl-; pour piendre ses ébats sir le sol et arrive le feu qui le
culté dsce q meni e nlte ,' c'yate 'aor riep ur <l e ffi surprend, le consuine et le détruit en même temps queCuités lès le commencement, qu'ayant ilors lien répdr te !les larves à la veille d'éclore. C'est le seul, lunique re-guxie dains <eqe cultiî'e, qie jnismunèpeulus leii ;mde effectif que je s:che contre cet enneni par excel-
pixestins qu.e derns ie fite, uteu ptisoseespre qu (ice dp planteur; c'est un rei'nèle facile, peu dispen-peut être qus je devais le raite, ai.rse pr er que <ieux et; certain, je le sais pmai expérience, et si a lien devols lie o ts déieez lue cet ous aliera. utile,'P'- e su servir de cassois qui, en dnnant la fraîche au plantsi le toits ces détails qur mel a chuise oas jauair tile. - dut tabac 5 birs. de plus le soir, donn<e en conséquence dixdée d'unvoie oxpribtié e o our na ilurie- at ait dé'eblpe lieures par :24 heures le plus-au ver gris l'occasion demiepnnt d'ue exloit iur d'ule cosej' siagi éable r<îoîger' oi de couper la i-ige dui tabac, sanls compter l'aug-que anytaite, y est heur quelque chose, j'en Fciai ample- ituetation de la tndit d'uvre, si on essayait cette méthodenient couensé. Bienàvtoute facile et trèséconomie, Je suis persuadé d'avanceBien à vous, que si je réussis toits les ans à mie débarrasser de ce ron*

F. A. MED. FotcnimE. geur, tout cultivaleur' de tabac obtiendra lu môite résul-
En réponse à la première quesion : Une prairie le tat ent se servant des iêie moyens. Je reviens mainte-

quinze ans est le terra ir pa:rexcellenice d n tnbac. Je teecon- nant à la troisièmile question après avoir répondu d'avance-
nais ri'nî de plus nyn'ag'ux à la callture du cette plinte à la quitrième.
qu'une vieille prairiu labouréu 'antomne.. Je im peux e- Quelle variété de tabac paie le mieux dans la région
comnander le labour uiii' lrintteniîps qui ne stiflirait point d Tes rs Bet hier Y Voici ce que dicte taon
à détruire le guz<in (tilurb.). j expé ience souîs ce rapport do même que le cho i< des va-

D'ailleurius poir cette enhi ure, je crois les labours d1'n:nî- riétés particulièrement conivenables à tel' ou tel terrain.
totillé indilspe'sAbles pour plusieurs raisntis que j'xli- Les terres fraicliei plutût sttblonneuses qu'argileuses,
querni 'omm iii<e smuit : Ou sait. lite la pIuilti ioni dît tabnie paol'ondies, i îiubles, chaudes, actives et pen'nléables, lon -
lie peut se fitire n hnti fin dlui mois de' miiai et.:<suvenat nîertinît touiiljouîrs iune excellente îécollo tles grandes vari-
n;êtae as avan t lu 10 ti 12 de julion ; or -einunime à. cetg e étés buivaites :. le Coniecticuît, le Kentucky. Le Vlite
êpoqute de l'a iunnée l's-chliu'rs 'omincncent. à sy f.ire Bol'y même'y réusira ussez biun. qoliique cette ,orte
se.itiravec ass'z (Pindensité pouru' desséer p en' t lit <le terr'aint soit, Celui (li con]vielue lu imieuix -at tabac de',
la terre fraîchement roemuîee,- on ne lpourrait sis dtiger couleur brune i car auitjourd'hiui, la couleur brune ren«r
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Choses et autres,

Cercle agricole de St-Adrien de Méganie.-Un des abonnés à
la Gazette de8 Campagnes et membre de ce cercle. agricole, nous
écrit ce qui suit:

Il y a quelques temps, vous annonciez, dans votre jouinal,
la formation d'un cercle agricole dans la petite paroisse de
St Adrien de Mégantic Plusieurs do vos lecteurs qui con-
naissent notre jeune paroi.se, ont dû sourire en apiîreuant
cette nouvelle. Comment, en efet, soutenir une telle société dains
une paroisse aussi neuve et nussi pauvre que la nôtre t Que
ces gens viennent voir et coustatir de vin les progrès que déj I
notre cercle a fait au milieu de nous Je dirai, avec un confé-
rencier qui nous a fait J'honneur d'une visite : " C'est durant
que nous sommes pauvres, qu'il faut travailler à devenir
riches." .

D'aillenrs qn'est-ce que c'est qu'un carele um icole? *Ça ne
mange rien d'abord ; et je dirai que c'est l'union des gens
d'entreprisn et de bonne votouté d'une paroisse pour travailler
ensemble au bien couan, à l'avancement du la culture ainé-
liorée. Et ne savez-vous pa' que l'union lait la foice et qu'ainsi
on peut faire de grandes choses avec de petits moyens.

" Sous la direction de notre cercle, nous avons en déji l'a
vantage d'avoir la visite d'un conférencier : ce qui n'est pis
peu de chose. Nous avons"acheté pour semence plusieurs sortes
de grains et graines; quaranste minots de patates de choix ; de
plus,. un boeuf reproducteur Jersey-canadien. Les gens s'en-
couragent pour faire beaucoup de beurre et du bou beurre.
Nous aurons bientôt la visite d'un profesqiir le beurre et
d'un aute coi,fîreuci,-r. Enfin, nons avons mil et tn jroj.-s dl'a-
m6lioratiot sur le métier qui se reudrit a bonntie in, ci l'en-
tente continue a regner parmi inns. Nous xivonts tout lieu de
croire que cela contiinuerni, f en juger par notre d.rnière séance
qui a en lieu le pir ·uier ditmaicho de niai. Unssistance était
nombreuse, et plusieurs lettres le f6liuitat.iois et d'encourage-
ment ont été lues par M. le curé, président. Quoiqu'il n'y but

ia nuance tant. recherchée de brun on jaune clair, en pro.
portion de la légèreté di Fol. des engrais chauds et des
expositions ait soleil dis midi. etc., quand toutefois ces
récoltes sont le produit de grainles pures qui n'offrent ces

- garanties qu'en-nutant qu'elles sont importées. Je peux
donc recommander pour la région des Tiois-Rivières la
plus belle variété, la plus reclierhelée et certailemîîent
celle qui procurera à la fabrication inse matière primière
qui a toutes les qualités requises pour être vraiment ré-

uninératrice dans la trainsforn-mtion industrielle. Le
Whito Btuley, puis le Connecricnt et le Keninlcky.

Le Whîite Burley épuise moitis le sol, mûs it vite ainsi
que le Kentneky qui, aussi pesant que le Connecticut,
est, comme le White Burley, 15 jours plus précoce que
ce Connecticnt.

Le petit talinc canelle, petit lnvana, mûrit en six se-
maines ; il réussit partout. ; ne paie jamais celui qui le
cultive ; se vendrait-il pour le .conmierce $W 10 lat livre
(pour son usage personnel, très-bien !) ; en attendant, le
plus grand est le meilleur.

F. A. MED. FoucHRnt.

Culture des tomates.

Ceux qui aiment les bonnes .tomates ne doivent pas
négliger les soins que commande cette culture, pourame-
ner autant que possible les fruits à perfection.

Il n'y a pas de fruit qui aine autant à Ctre en plein
air et au soleil que les 1t natee. Elles doivent avoir beau-
coup d'espace et on doit faire en sorte que les tiges ne
tombent pas a1 terre, et pour cela on met des tuteurs at-
tour de la plante. Les tiges ou vignes peuvent s'é-
tendre à volonlé, et les tuteurs les tiennent en bonno
position. De cette manière, le fruit est plus exposé aux
influences de l'air et du soleil ; le fruit parvient plus vite
à maturité et est plus gros.

4~février 18c9.

Bureau:

rue du P. 1ais

Hlaute - Ville
« Þva.6k:î o'.
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pas de conférencier ce jnnr l4, la discussion a été assez animée,
et des r'-olutions inipnrtantes ont été adoptées.

Le 15 m:,i, nous avous cólèbré la fête du notre patron, saint
I4idore le labouirer. Le révérend M. d'Auteuil, prermier curé
le cette paroisse, ab célébré l'ollicen divin et a donné le sermon

de circonstance. Toute la paroi»e y ét.ait pour remercier Dieu
de sa protection et demander à notre protecteur spécial de
nouvelles faveurs. Rien de plus énouvant que de voir ninsi
toute une paroisse agenonllée au pi- d des saints antele, de-
mander la protvction du Ciel sur les travaux des semîai'ulss.

" Le r4vérend M. D'Antenil nous raconta les vertus de saint
I-idore et nons enseigua conmient sanotifler notre travail et
nos sueurs. He.nrens., mille fois heureux ceux qui sauront
mettre en pratique ces bous conseils.

M. Eugène'Casgrin, mnbre de " I'Anmerican Schropahire regia-
tryA8sociation.-Al. Engène Caegrain, arpenteur- de 1'Islet et
riumbre (lu Conseil d'agriculture de la province de Québec, a
été nomm,-duins le'.ours de mars dernier, membre de l'Ameri.
can Shropshire Registry A8sociation ie Lafayette, Indiana.

M. csgrain a fait enregistrer sept (le ses moutons schropshire
dans los; livres <de l'association. Il se propose de plus de faire
enregistrer tons les descendants do c'.tte race <le montons qu'il
tiendra sur sa ferme. M. Capgrain est le seul éleveur <le la pro-
vince dle Qntébec qui ait obtenu des certificats d'enregistrement
pour des anuimaux de race ovine.

RECETTES

La vermine chez les volailles.

Lorsqne vos volailles sont dévorées par la vermine ou par
des insectes, mêtez dans leur plume du poivre réduiten poudre.
Ce moyen et avantageu: t ment employé pour conserver de la
plume qu'on ramasse et qu'on veut garder quelques années.

Dëtruire les pucerons.

La cendre de chardon commun est excellente pour détruire
les pucerons qui ravagent vos choux et les autres légumes du
jardin. La cendre de chardon donne aussi une excellente les-
sive.

Distributions de Prizc

Librairie J. B. ROLLAND & FILS.
Ayant reçu notre imniortntion de LIVRES DE RECOM-

PENSE POUR LES IiISTRIBUTIONS DE PRIX ET EXA-
MENS, ntous avons l'avantag- d'tsfrir aux mai-ou d'éducation
et à MM. les Comnuissaires d'école, nue collection complète
d'ouvrages ci tous genres, formats variés, avec reliure on car-
tonnage nouveaux et des plus élog:nts.

Ainsi qu'un grand choix de LIVRES PE PRIERES, CANA-
DIENS rieenut cartonnés, iMAGES, CHROMOS, CHAPE-
LETi et autres articles convenables pour técoptiense.

Un catalogue spéciat de nos collections de livres et autres
articles sera adressé à toute personne qui en fera la demande.

J. B. ROLLAND & FILS,
6 à 14, rue Saint-Vincent, Moutréal.
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CANADA,
PROVINCE DE QUEBEC, COUR SUPÉRIEURE.

District de Eamnouraska

Le vingt-deux niai mil huit cent quatre-vingt-neuf.

No. 1207
Présent:

L'Honorable M. le Jug Ernest Cimon.

Thornlas Philippe Pelletier, mai chaud, de la paroisse de Trois-
Pibtoles, daus le Ditrict de Kaouraska.

Demandeur,
.s.

Octave Lizotte, ci-devant cultivateur, de la paroi%se de St
Jean de Dieu, dans le dit Dibtr·ct et actuelleennt aux Etats-
Unis d'Amérique,

* Défendeur.

Il est ordonn6 au Défendeur le comparaltre dans les deux
mois.

Par ordre,
PELLETIER & PERREAULT.

.. P. C.S.
31 mai 1889.

CAADA COUR DE CIRCUIT
PROVINCE DE QUEBEC

District de Kanouraska. 1iour le District de Kamiouraska.

No. 9529.
Le seize mai mil huit cent quatre-vingt-nenf.

Présent: L'Hon. M. le Juge Ernest Cimon.
Gonzague Rioûx, Marchand, de la paroisse de Trois-Pistoles,

Demandeur,
V8.

Julien Riour, ci-devant cultivateur, de la dite paroisse de
Trois.Pistoles, et actuellement de lieux inconuus.

Défendeur.
et

Théophile Bélanger, cultivateur, de la dite paroisse de Trois-

Tiers Saisie.

Il eut ordonné au Défendeur de comparaltre dans les deux
mois.

P. LANGLAIS,
Greffier de la dite Cour.

31 mai 18S9.

COUR SUPERIEURE.
District de .antouraska.

No.1204
Joseph Rioux, marchand, de la paroisse de Trois-Pistoles,

Demandeur.
vs.

Alfred Rionr, ouvrier, du mme lieu,
Défendeur.

Le 27 mai 1859.
Présent : L'Ior. E. Cimon, J C. S.

Il est ordonné au défeudeur de comparaitre dans les deux
mois.

Par ordre,
PELLETIER & PERREAULT.

P. C. S.
31 mai 1889.

J, ELZE/A POULIOT Avocat,
Commissaire des Cours du Nouveau-Brunswick.

Bureau: Maisoi Frenette, rue de la Cour,
raserville, P. Q., janda. M

19 juillet 1888.-6 m.

HARAS NATIONAL
BUREAU: 30, Rue St Jacques, MONTREAL
FERM : OuTnr.xoNr, près Montréal.

CHEVAUX FRANÇAIS

TROISiÈbi E IMPOiRTATrON
ormands, .Percherons, Bretons.

Avis aux Sociétés d'ogriculture, aux Cercles agricoles et
aux cultivateurs.

Tout en continuant la vente des étalors, la Compagnie du
Haras National est pite à-en placer quelques-uns dans les
comtés, .sous la garde de ses serviteurs, les louant pour la sai.
soli.

Montréal, -1er avril 1889.
LOUIS BEAUBIEN, Président de la Compagnie.
R.rAUZIAS TURENNE, Gérant.

18 Avril 1889.-24.

Ferme St-Gabriel

J ISRAEL TARTE & FRERE
-- )ooo--

Cette exploitation agricole a obtenu, à la dernière exposi-
tion provinciale :.

L Un dipl"me pour le meilleur troupeau de vaches cana-
dienues.

IL. Le premier prix pour la meilleure vache laitière cana-
dit-nne de quatre ans et plus.

III. Le premier prix pour la meilleure taure canadienne de
trois uns.

IV. Le premier prix pour la meilleure génisse canadienne
V. Le premier prix pour la meilleure génisse nu-dessus de

six mois.
VI. Le premier prix pour le meilleur taureau canadien de

trois ans.
VII Le. premier prix pour le meilleur taureau canadien de

tout. âge.
VIII. Le second prix dans la classe des taureaux Jersey pur

sang, au-dessus de quatre ans.
IX. Le second prix dans la classe des taureaux canadiens

d'un an.

SPEcrALIT.-Etevage du bétail Canadien en vue de la pro
duntlion dî beurre.

A vendre, on ce moment, un TAUREAU JERPRY, GENTSSES et
TAUREAU du l'ai dernier, quelques VEzjX du printemps,
maltes et feumelles.

24 mai 1888.
7 février 18S9.-3

Terre à vendre.
Une bonne forme, contenant douze arpents de front sur qua-

rante <le profonideur, dont cent arpents en culture, la balance,
beoibée en, partie de b.is frauc. -La partie en culture est bien
faite et clôturée sans épargne. Maison en-bois ainsi que fournil
et antres udiendances; grunge, étable, etc., avec fondations en
pierre: le tout est en parfaite condition et tout neuf. Cette
proprlété -est sitié dans lia paroisse dle STE FRZANCOISE, dis-
t. ict de Kam,,ourasca. Bannie occasion pour établir deux fa-
milles, Conditions f.cues et titres parfaits.

EW? Le venidcurdonnerait. la terre à ferme à nu prix fixe.
Pour iafîmations'adress-r, sur lem lipux à B. DASTOUS,

ou a P. FOURNIER, écr., N. P., T.aois PisTOLES.
N. B.-L'aebeteur pourra aussi se procurer fès animaux de

ermes nécessaires, si besoin iI:y a, ainsi que ménage, etc.
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